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Pelosi provoque
l'ire de Pékin
Par Mohamed Habili

L
es responsables amé-
ricains font semblant
de ne pas com-
prendre pourquoi les

Chinois prennent si mal la visi-
te projetée de la troisième des
leurs dans l'ordre de la pré-
séance, Nancy Pelosi, la
représentante de la Chambre
des représentants, à Taiwan,
une de leurs provinces, et
n'hésitent même plus à parler
de recourir à la force pour
l'empêcher, ce qui à première
vue semble insensé. A l'heure
où ces lignes sont écrites,
cette visite n'a pas encore eu
lieu. Mais si l'on devait se ris-
quer à des conjectures à son
sujet, on aurait plus de chance
de tomber juste en pariant sur
sa réalisation que sur son
abandon. S'il s'était agi d'un
autre que de Pelosi, peut-être
le doute aurait été permis jus-
qu'au dernier instant, c'est-à-
dire jusqu'au retour à
Washington du fauteur de ten-
sion. Mais s'agissant d'elle,
dans son genre une dame de
fer, les chances qu'elle se lais-
se impressionner par les
mises en garde chinoises sont
minimes. Il semble bien que si
elle n'a pas fait état de l'escale
taïwanaise dans l'itinéraire
rendu public, c'est seulement
pour des considérations sécu-
ritaires. C'est juste par mesure
de précaution autrement dit,
dans la crainte que les Chinois
se laissent aller à quelque
action dépassant leurs inten-
tions réelles. 

Suite en page 3

Coronavirus : Benbouzid appelle à la mobilisation totale   
Lors d'une réunion d'évaluation avec les directeurs de la santé 

Page 2

Tiraillée entre les Etats-Unis et la Russie

Le ministre de l'Energie et des Mines, Mohamed Arkab, prend part aujourd'hui aux travaux de la
31e réunion ministérielle Opep-Non Opep qui se tiendra par visioconférence. Le même jour, le
ministre participera également aux travaux de la 43e réunion du Comité ministériel conjoint de

suivi (JMMC), a indiqué un communiqué du ministère. L'Organisation des pays exportateurs de
pétrole doit annoncer si sa production d'or noir sera augmentée ou non en septembre, pour

répondre à la crise énergétique mondiale. Page 3
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Par Louisa A.R.

L
es cas de contamination
au Covid sont en hausse
depuis quelque temps.
La situation actuelle ne

prête pas à l’alarmisme mais la
forte vitesse de propagation
exige d’être en alerte et bien pré-
paré les structures sanitaires
pour faire face à toute urgence.
Actuellement, le nombre de cas
frôle les 100, alors qu’il était au
plus bas depuis des mois. Ce
qui renseigne sur l’appréhen-
sion d’une nouvelle vague de
contaminations, d’autant que
les gestes barrières et autres
mesures de prévention sont
totalement abandonnés. Cette
récente hausse des cas de
contamination au Covid, depuis
notamment la propagation du
sous-variant d’Omicron BA5,
inquiète les autorités, notam-

ment le premier responsable du
secteur de la Santé qui appelle
le personnel de santé à se tenir
prêt.  C’est ainsi que le ministre
de la Santé,  Abderrahmane
Benbouzid, a donné sans pour
autant user d’un discours alar-
miste, de fermes instructions
aux directeurs de santé de
wilaya, leur enjoignant de pré-
parer le personnel médical et à
mobiliser les services hospita-
liers en prévision d’une éven-
tuelle nouvelle vague. Cette
mise en alerte fait également
suite à ce qui se passe ailleurs

dans le monde. Cela d’autant
que l’été est une période mar-
quée par une forte mobilité des
personnes. Lors d’une réunion
d’évaluation périodique tenue
en vidéoconférence, avec les
directeurs de la santé des
wilayas ainsi que les respon-
sables des hôpitaux, le ministre
de la Santé a été informé sur la
situation épidémiologique liée
au Covid 19, qui connaît une
hausse de cas de contamination
ces derniers jours, ce qui dicte
la plus haute vigilance.  Selon
un communiqué publié par le

ministère de la Santé sur sa
page Facebook, les directeurs
de la santé ont présenté un cer-
tain nombre de précisions et
d’explications sur l’état d’avan-
cement du programme de pro-
jets liés aux polycliniques, les-
quelles sont en rénovation selon
les instructions du ministre de la
Santé. Il a été indiqué que cer-
taines wilayas ont connu des
progrès remarquables dans la
rénovation de polycliniques attei-
gnant les 100 %, comme c’est le
cas de la wilaya de Tiaret qui a
rénové 11 polycliniques, en plus

de la wilaya de Khenchela qui en
a rénové quatre. Ces dernières
sont fin prêtes à reprendre l’acti-
vité. A cet égard, le ministre de la
Santé a souligné la nécessité de
mettre en valeur les projets
achevés au niveau de toutes les
wilayas du pays. Benbouzid a
également souligné la nécessité
d’améliorer les conditions de tra-
vail des médecins et de leur don-
ner tous les moyens nécessaires
afin qu’ils puissent prendre en
charge de manière optimale tous
les patients.

L. A. R.

Coronavirus : Benbouzid 
appelle à la mobilisation totale   

Lors d'une réunion d'évaluation avec les directeurs de la santé

 L'inquiétude face à la perspective d'une nouvelle vague de contaminations au coronavirus se fait de plus 
en plus sentir. Même si, pour l'instant, la situation n'est pas encore alarmante, il n'en demeure pas moins 

que des instructions ont été données pour la mobilisation de tout le personnel médical et la prise
de toutes les dispositions pour faire face aux imprévus.
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La saison estivale est toujours
aussi meurtrière sur les

routes algériennes qui conti-
nuent d’être un vrai cimetière.
Les causes des accidents sont
nombreuses, mais le coupable
reste l’humain, son excès de
vitesse, son non-respect du
code  de la route… Ce qui mal-
heureusement donne souvent
lieu à des ravages sur nos
routes. Selon les statistiques
fournies par la Délégation natio-
nale à la sécurité routière, plus
de 80 % des accidents  de la cir-
culation sont causés par les
conducteurs. En effet, les auto-
mobilistes algériens sont  res-
ponsables de l’augmentation du
nombre d’accidents de la circu-
lation et des victimes, démon-
trent les statistiques. Le non-
respect du code de la route et le
comportement inapproprié du
conducteur ont beaucoup

contribué à l’augmentation des
accidents de la circulation, en
particulier en l’absence de cul-
ture de la circulation. Selon la
Délégation nationale à la sécuri-
té routière, «la tranche d’âge
située entre 18 et 29 ans est for-
tement impliquée dans les acci-
dents, sachant que les titulaires
de nouveaux permis (moins de
5 ans) sont responsables de la
moitié des accidents enregis-
trés». En outre, la Délégation a
souligné l’implication dange-
reuse des transports en com-
mun et des poids lourds dans
les accidents de la route. Il est
à noter que cette semaine seu-
lement, «quarante-et-une per-
sonnes sont décédées et 1 974
autres ont été blessées dans 
1 540 accidents de la circula-
tion, survenus à travers diffé-
rentes régions du pays durant
la période du 24 au 30 juillet», a

indiqué la Protection civile
dans un bilan hebdomadaire
publié hier. Le bilan le plus
lourd a été enregistré au
niveau de la wilaya d’Alger, où
cinq  personnes sont décé-
dées et 174 autres ont été bles-
sées dans 158 accidents, pré-
cise la même source.  La
semaine d’avant, soit du  21 au
26 juillet, la Gendarmerie natio-
nale avait  divulgué un bilan
plus catastrophique avec
«soixante-trois personnes
décédées et 227 autres bles-
sées dans 109 accidents de la
circulation enregistrés à travers
le pays». Afin de fluidifier la cir-
culation routière et limiter les
accidents de la route, le
Commandement de la
Gendarmerie nationale a mis
en place, à l’occasion de la sai-
son estivale 2022, un plan de
sécurisation et de prévention, a

indiqué ce corps de sécurité
dans un communiqué. En effet,
ce plan repose sur «le renfor-
cement de la présence des for-
mations de la GN sur le terrain
au niveau du réseau routier en
prévision d’un trafic dense et la
mise en place de dispositifs
préventifs adaptés dans le
temps et l’espace, en vue de
fluidifier la circulation routière
et limiter les accidents de la
route». A cet effet, le
Commandement de la GN a
mis à la disposition des
citoyens le numéro vert (1055)
pour tout appel de secours ou
intervention, ainsi que son site
et sa page Facebook «TARIKI»
pour tout renseignement sur
l’état des routes, outre le site
pré-plaintes et d’information à
distance www.ppgn.mdn.dz, a
conclu le communiqué. 

Thinhinane Khouchi

41 morts en une semaine 

Une saison estivale gâchée 
par les accidents de la route   

Exploitation de plages
sans autorisation
10 individus

arrêtés  
à Chéraga

LES SERVICES de la Sûreté
de wilaya d’Alger, en coordi-
nation avec le
Commandement de la
Gendarmerie nationale, ont
arrêté dix individus pour
exploitation de plages dans
la circonscription administra-
tive de Chéraga sans autori-
sation, a indiqué, hier, un
communiqué des services de
la Sûreté nationale. «Dans le
cadre du dispositif sécuritaire
spécial saison estivale visant
à protéger les citoyens et
leurs biens, les services opé-
rationnels de la Sûreté de
wilaya d’Alger poursuivent
leurs sorties sur le terrain à
travers différents points d’af-
fluence des familles, les
plages, et les places et
espaces publics», a précisé
le communiqué. «Lors d’une
sortie sur le terrain à travers
plusieurs plages dans la cir-
conscription administrative de
Chéraga, les services opéra-
tionnels de la Sûreté de
wilaya d’Alger, en coordina-
tion avec la Gendarmerie
nationale, ont arrêté dix sus-
pects et saisi des objets pro-
posés à la location aux esti-
vants sans autorisation, des
armes blanches et des bois-
sons alcoolisées», a souligné
la même source. Après achè-
vement de toutes les procé-
dures légales, les suspects
ont été présentés devant le
Parquet territorialement com-
pétent, selon le communi-
qué. R. N.



L’Algérie se tourne résolu-
ment vers l’Afrique pour

booster son économie et aug-
menter ses exportations hors
hydrocarbures. Un challenge
pris très au sérieux et qui est en
passe de se concrétiser grâce à
la volonté politique affichée par
l e s a u t o r i t é s p u b l i q u e s .
S’exprimant, hier, dans une
déclaration à la radio Chaîne 3,
Ali Bey Nasri, consultant à l’ex-
port, a mis en avant les grandes
potentialités de l’Algérie pour
conquérir le marché africain.
Cela d’autant que le pays dis-
pose de grandes capacités
dans différents secteurs tel
sque l’énergie, le pharmaceu-
tique, l’agroalimentaire, etc.
«Nous représentons d’un point

de vue économique une part
très importante du PIB africain,
qui est à ma connaissance de
l’ordre de 40 % entre le Nigeria,
l’Egypte et l’Afrique du Sud», a
noté Ali Bey Nasri, ajoutant qu’il
«est clair que maintenant
l’Afrique représente une profon-
deur stratégique et aussi un
marché économique très impor-
tant pour nous». Selon l’expert,
nos exportations vers l’Afrique
sont actuellement «d’à peu près
300 millions de dollars, dont 90
% de gaz». «Il est clair qu’il y a
du potentiel. Les principaux pro-
duits actuellement à exporter
sont les produits sidérurgiques
et le ciment en tête», a-t-il souli-
gné. Pour faciliter la tâche aux
exportateurs, une logistique est

en train de se mettre en place,
plus rapide et moins chère, est-
il indiqué. «On a assisté au lan-
cement de la ligne Alger-Dakar.
Avec cette ligne, le calcul est
très simple : nous mettons sept
jours Alger-Dakar au lieu de 28 à
35 jours chez des compagnies
étrangères. Le prix est pratique-
ment de moitié», a affirmé Ali
Bey Nasri. Pour illustrer l’intérêt
que le gouvernement accorde à
la promotion des exportations
vers le continent noir, l’orateur
cite aussi la Zone de libre-
échange continentale africaine
(Zlecaf). «Dernièrement, le
ministre du Commerce et de la
Promotion des exportations était
là-bas pour présenter l’offre tari-
faire algérienne, qui est très

généreuse. On a ouvert 90 % de
nos lignes tarifaires, c’est à peu
près 15 000 suppressions tari-
faires», a-t-il indiqué, ajoutant
que c’est «aux opérateurs main-
tenant d’aller dans ce sens». Il
est à rappeler que le ministre
du Commerce et de la
Promotion des exportations,
Kamel Rezig, a pris part, il y a
quelques jours, aux travaux de
la 9e réunion du Conseil des
ministres de la Zlecaf, qui se
sont tenus à Accra (Ghana). La
réunion a été consacrée à «l’exa-
men et l’adoption des recom-
mandations et des résolutions
issues de la 11e réunion du
Comité des hauts fonctionnaires
chargés du commerce de la
Zlecaf, tenue durant la période

allant du 20 au 23 juillet, ayant
trait au commerce des marchan-
dises et des services, à l’inves-
tissement et aux droits de la pro-
priété intellectuelle». Il a été pro-
cédé également à l’examen
«des rapports de la commission
des litiges et la commission des
directeurs généraux des
douanes, outre la promulgation
des résolutions nécessaires per-
tinentes».

Massi Salami 
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L’Opep+ sous pression 
Tiraillée entre les Etats-Unis et la Russie

Par Meriem Benchaouia 

C
ette réunion de l’Opep+
qui aura lieu à Vienne,
aura également pour
objet la définition de la

stratégie de l’Organisation, dont
l’entente pour l’augmentation pro-
gressive de la production conclue
en 2020 arrive à sa fin. Tiraillés
entre les pressions américaines
pour une augmentation de la pro-
duction et la volonté russe de
maintenir la production telle quelle,
le sommet aura une influence déci-
sive sur le cours du pétrole. Les
observateurs s’attendent à une
prolongation de quelques mois de
l’accord actuel. En effet,
l’Organisation peine déjà à remplir
ses quotas de production, le volu-
me de production réel en juin était
inférieur d’environ 2,8 millions de
barils par jour au niveau convenu
par les pays membres. L’entente
conclue au printemps 2020 par
l’Organisation des pays exporta-
teurs de pétrole (Opep) menés par
Ryad et leurs alliés conduits par
Moscou, pour faire face à la
débâcle des prix pendant la pan-
démie, arrive à sa fin. En avril 2020,
l’Opep+ décide de réduire radica-
lement sa production de 9,7 mil-
lions de barils par jour de brut pour
stopper l’effondrement des cours
du pétrole en plein cœur de la pan-
démie de Covid-19. La recette
fonctionne : les prix, tombés en ter-
ritoire négatif, remontent. Face à la
reprise de la demande, l’alliance
recommence un an plus tard à rou-
vrir les vannes, de manière très
graduelle. Elle s’était d’abord don-
née jusqu’à avril 2022 pour un
retour à la normale, avant de s’ac-
corder quelques mois supplémen-
taires devant les incertitudes de la
pandémie. «Techniquement, l’ac-
cord dure jusqu’à la fin de l’année»,
selon Matthew Holland, analyste
géopolitique pour l’institut de

recherche Energy Aspects. Mais le
groupe a fini plus tôt que prévu :
«En août, il aura remis sur le mar-
ché l’ensemble du pétrole qu’il
avait décidé de laisser sous terre
en 2020», souligne Carsten Fritsch,
pour Commerzbank. Du moins,
«sur le papier». L’issue de la
réunion paraît moins évidente que
les précédentes, aux résultats
presque systématiquement large-
ment anticipés. Selon l’expert de
Commerzbank, le cartel pourrait
décider de relever à nouveau
modestement ses objectifs pour
septembre afin de «combler l’écart
entre la production réelle et les
quotas affichés». Une façon
détournée de permettre à l’Arabie
saoudite et aux Émirats arabes
unis d’augmenter encore leur volu-
me sans violer l’accord, note-t-il.
Dans tous les cas, les analystes
tablent tous sur une prolongation

de l’accord actuel, qui a permis de
stabiliser le marché pendant la
pandémie. Pour Matthew Holland,
les membres de l’Opep+ pour-
raient convenir d’un accord de plu-
sieurs mois jusqu’à la fin de l’an-
née, «pour ensuite convenir de
quelque chose de plus long terme
en décembre». L’alliance devrait
alors se réunir au siège de Vienne,
pour la première fois depuis
l’émergence du Covid-19 qui a
consacré l’instauration de ren-
contres mensuelles par visioconfé-
rence.

Les prix du pétrole 
en légère baisse

Les prix du pétrole poursui-
vaient leur baisse hier, à la suite de
la publication de données manu-
facturières décevantes dans le
monde, faisant craindre pour la

demande en brut, la veille d’une
réunion de l’Opep+. Dans la mati-
née, le baril de Brent de la mer du
Nord pour livraison en octobre
perdait 0,76 % à 99,28 dollars. Le
baril de West Texas Intermediate
(WTI) américain pour livraison en
septembre baissait quant à lui de
0,59 %, à 93,34 dollars. Les cours
fléchissent en raison de «la faibles-
se des indices PMI manufacturiers
de juillet dans le monde», ont com-
menté des analystes. Ces indices
sont considérés comme des baro-
mètres de la croissance car ils
sont des indicateurs clés de l’acti-
vité manufacturière d’un pays. Ces
données manufacturières déce-
vantes ont renforcé les craintes
d’une «récession qui se profile à
l’horizon, un scénario qui implique
une baisse de la demande future
de pétrole», expliquent des
experts. M. B.

Ali Bey Nasri évoque les grandes potentialités du pays 

L’Algérie mise sur le marché africain 

Pelosi provoque
l'ire de Pékin

Suite de la page une

L
e plus probable,
donc, est que la visite
aura lieu, la première
de ce niveau depuis

celle d'un lointain prédéces-
seur de Nancy Pelosi, un cer-
tain Newt Gingrich, mais qu'el-
le ne provoquera aucune réac-
tion militaire de la part des
Chinois, aussi grande que
puisse être leur irritation. Ils
avaleront celle-ci, se disent les
Américains à eux-mêmes, lui
réservant le même sort qu'à
celle de 1997, qui elle aussi
avait paru les déborder. Il y a
le caractère intransigeant de la
visiteuse, soit, mais il y a autre
chose en l'occurrence, d'un
intérêt vital à la fois pour elle et
pour son camp, ce sont les
élections de mi-mandat de
novembre, qu'il ne leur faut
absolument pas perdre, sous
peine d'une mort politique.
Une défaite devant des répu-
blicains dans une bonne
mesure encore sous influence
de Donald Trump, qui compte
se représenter, est assurée si
une démocrate de premier
plan comme la présidente de
la Chambre des représentants
annule une visite à Taïwan
juste pour éviter de provoquer
l'ire de Pékin. Le vin est tiré, il
faut le boire. Ayant été ques-
tion de cette visite, il faut main-
tenant s'y mettre, quoi qu'il
puisse en résulter, dût l'armée
chinoise envahir Taïwan,
comme en février dernier l'ar-
mée russe avait envahi
l'Ukraine. D'ailleurs, quand
bien même il n'en aurait pas
été question, elle s'imposerait
dans une tournée asiatique de
Pelosi, dont l'objectif premier
est de donner du cœur au
ventre aux alliés des Etats-
Unis dans une région où 
l'épouvantail convenu est la
Chine. Le plus menacé de ces
alliés étant Taïwan, le but
recherché ne serait pas atteint
si le périple ne comportait pas
un détour par l'île en danger
de retourner dans le giron de
la Chine continentale, la seule
que d'ailleurs reconnaissent
les Etats-Unis eux-mêmes. La
Russie a envahi l'Ukraine dès
lors qu'elle a acquis la convic-
tion qu'elle était en passe de
devenir une terre de l'Otan. La
Chine envahira à coup sûr
Taïwan si celle-ci proclame
son indépendance. Or toute
visite que lui fait un haut res-
ponsable américain est un
encouragement insidieux en
ce sens. Pelosi n'a pas encore
posé pied à Taïwan que déjà
des parlementaires britan-
niques projettent de s'y rendre
à leur retour. M. H.

LA QUESTION DU JOUR

 Le ministre de l'Energie et des Mines, Mohamed Arkab, prend part aujourd'hui aux travaux
de la 31e réunion ministérielle Opep-Non Opep qui se tiendra par visioconférence. Le même
jour, le ministre participera également aux travaux de la 43e réunion du Comité ministériel
conjoint de suivi (JMMC), a indiqué un communiqué du ministère. L'Organisation des pays
exportateurs de pétrole doit annoncer si sa production d'or noir sera augmentée ou non en

septembre, pour répondre à la crise énergétique mondiale.
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Par Amel H.

L
es plages de
Mostaganem connais-
sent, depuis l'ouverture
de la saison estivale, le 17

juin dernier, une affluence record
des estivants venus des différentes
wilayas du pays. En cinq
semaines, leur nombre a dépassé
les 4 millions, selon des chiffres
communiqués par la structure de
surveillance des plages relevant
de la Direction de la Protection
civile. Les différents établisse-
ments hôteliers et résidences tou-
ristiques connaissent une forte
affluence, majoritairement des
familles. Des privés proposent
également des appartements à la
location, selon la formule «location
chez l'habitant», tandis que cer-
taines familles et des jeunes
optent pour les campings. L a
plage Les Sablettes, dans la com-
mune de Mazagran, Cap Ivi, dans
la commune de Benabdelmalek
Ramadan, ou encore les plages
Aïn Ibrahim et Le Petit Port à Sidi
Lakhdar, sont «assaillies» par les
baigneurs. En prévision d'une sai-
son annoncée comme très pro-
metteuse, la Direction du tourisme
et de l'artisanat a redoublé d'efforts
pour assurer aux estivants un
accueil dans les meilleures condi-
tions, a indiqué le directeur local,
Mohamed Cherif Zalmati. A cet
égard, les capacités d'accueil de la
wilaya ont été renforcées par la
mise en service de sept nouveaux
établissements hôteliers pour
atteindre une capacité d'héberge-
ment de 4 000 lits. Des autorisa-
tions d'exploitation exceptionnelles
de 15 campings d'été ont été déli-
vrées afin d'augmenter la capacité
d'accueil de 
3 000 lits supplémentaires, a ajou-
té le responsable. Dans le but
d'améliorer la gestion des plages,
une vingtaine d'opérateurs touris-
tiques ont obtenu un droit d'exploi-
tation pour cette saison estivale.
Cette mesure, a expliqué M.
Zelmati, a contribué à offrir des
conditions adéquates d'accueil
aux familles, tout en augmentant
les revenus des communes de 20

millions DA. Aussi, les services
concernés veillent à assurer l'ac-
cès gratuit aux plages et le respect
des prix fixés pour l'exploitation
des parkings et de l'espace alloué
à la concession. Les redevances
sont limitées aux seules presta-
tions touristiques fournies dans
leurs périmètres, a affirmé le
même responsable.

Ces mesures se sont reflétées
dans les premières données de
cette saison, qui indiquent une
reprise partielle des activités, quasi
suspendues durant la pandémie
de Covid-19, où les professionnels
du secteur se sont retrouvés en
chômage forcé. Selon un bilan
des années 2020 et 2021, le
nombre d'estivants arrivés à
Mostaganem n'a pas dépassé les
5 millions.

Noureddine Maz, directeur
d'une résidence touristique dans la
zone d'expansion touristique (ZET)
de «Sablette» (Ouest de
Mostaganem), a indiqué que la
situation du secteur cette saison
est bien meilleure que les deux
dernières années. «Le taux d'occu-
pation des établissements touris-
tiques (hôtels, complexes et rési-
dences) est de 95 % en juillet et il
sera de même jusqu'à fin d'août»,
a-t-il affirmé.

Il a estimé que l'affluence des
estivants relevée cette année dans
les établissements touristiques
peut compenser les pertes subies
par les opérateurs du tourisme et
le secteur durant la crise sanitaire.
De plus, M. Maz a fait part de la
volonté de nombreux profession-
nels d'investir pour la promotion et
la diversification des prestations
touristiques et de décrocher de
nouvelles étoiles au classement,
au terme de la saison estivale.

Cap sur les espaces de
loisirs au bonheur des

familles 
Les investissements réalisés

par le parc d'attractions
«Mostaland» pendant la période
de fermeture forcée due à la pan-
démie de Covid-19 ont permis de
doubler le nombre de ses visi-

teurs, ouvert il y a 5 ans. Entre juin
et le 25 juillet derniers, il a accueilli
plus d'un demi-million de visiteurs,
contre 280 000 visiteurs l'été 2021
et 100 000 l'été 2020, a indiqué la
directrice du parc, Samia
Belmehal. Durant cette période, le
parc, qui comprend un espace de
jeux, un aquaparc, un zoo, des
restaurants, des fast-foods, un
hôtel et un centre sportif, a été
étendu par l'ajout d'une forêt et un
lac, ainsi qu'un espace d'observa-
tion d'animaux sauvages via des
cages en verre, a ajouté la respon-
sable. D'autres espaces de loisirs,
tels que Kharrouba Aquaparc, les
forêts récréatives Bourahma et El
Houria, El Arssa Parc et
Majdoubland Parc, connaissent
une forte affluence des familles qui
y passent leurs soirées. Une atmo-
sphère particulière règne aussi sur
le front de mer Ahmed-Benbella,
au quartier Salamandre, animé
jusqu'aux premières heures du
matin. Ces indicateurs positifs sont
aussi rapportés par les agences

de tourisme et de voyages, qui
font état d'une reprise progressive
de l'activité depuis décembre der-
nier, avec un pic atteint durant les
deux derniers mois, selon le direc-
teur de l'agence Odyssée
Voyages, Ali Boukebir.
Actuellement, les agences ne sont
pas en mesure de répondre à la
forte demande, notamment pour
les voyages à l'étranger. Les com-
pagnies aériennes et maritimes,
nationales ou étrangères, sont sur-
bookées. Tous les vols et les
navettes sont complets. Après
avoir rappelé les effets de la crise
sanitaire sur les activités des
agences de voyages, au nombre
de 3 000 à 
l'échelle nationale, M. Boukebir a
estimé qu'«il fallait du temps pour
rattraper les pertes des deux der-
nières années». Afin de surmonter
cette situation, des agences de
tourisme et de voyages proposent
des formules d'hébergement chez
l'habitant, en mettant à disposition
des appartements prêts à êtres

occupés par les estivants, à des
prix jugés abordables.  Une famille
de la wilaya de Tébessa en a fait
l'expérience. Mme Leïla (fonctionnai-
re) a expliqué que traiter avec une
agence agréée est plus avanta-
geux que les autres offres desti-
nées aux familles venant d'autres
wilayas et/ou pour la première fois
à Mostaganem. La formule «héber-
gement chez l'habitant» est deve-
nue l'une des options les plus
populaires. «Le prix de location
d'un appartement à Salamandre
ou Kharrouba varie entre 5 000 et
8 000 DA/jour. Les tarifs, qui bais-
sent selon l'éloignement des
plages, atteignent les cimes au
mois d'août», confie Adel, un jeune
courtier immobilier. Mostaganem
table sur une «saison estivale
exceptionnelle» cette année après
l'amélioration progressive de la
situation sanitaire, mais sans
renoncer complètement à la pru-
dence, notamment dans les
espaces publics.

A. H.

Tourisme

 Le secteur du Tourisme dans la wilaya de Mostaganem se remet des effets de la pandémie de Covid-19, avec une
affluence record d’estivants enregistrée cette saison, au grand soulagement des professionnels, forcés de suspendre

leurs activités durant près de deux ans.

Le secteur se remet des impacts de
la crise sanitaire à Mostaganem

L' activité illégale au niveau de nos
frontières a atteint ces derniers
mois une proportion inquiétante.

Des tonnes de marchandises sont
importées ou exportées par des réseaux
de contrebandiers qui tentent le tout
pour le tout pour amasser le plus d'ar-
gent possible en un temps record.
Carburant, cheptel, drogue corail,… la
contrebande prospère à grande vitesse
en dépit des coups de boutoir donnés
par les services de sécurité, à leur tête
les gardes-frontières. Cette tendance
observée sur le terrain n'exclut pas le tra-

fic sur d'autres produits, notamment les
produits alimentaires subventionnés. A
cet effet, les services des Douanes, en
coordination avec des éléments de
l'Armée nationale populaire (ANP), ont
saisi 15 000 paquets de cigarettes de
marque étrangère destinés à la contre-
bande à El-Oued et des produits alimen-
taires de large consommation à In
Guezzam, a indiqué, hier, un communi-
qué de la Direction générale des
Douanes. «Les éléments de la brigade
mobile relevant des services de
l'Inspection divisionnaire des Douanes à

El-Oued, en coordination avec des
membres de l'Armée nationale populaire,
ont saisi 15 000 paquets de cigarettes de
marque étrangère qui étaient dissimulés
dans la remorque d'un camion», a précisé
le communiqué. L'opération s'inscrit dans
«la poursuite des efforts soutenus menés
sur le terrain par les services opération-
nels des brigades douanières, en coordi-
nation avec les services de sécurité, dans
le cadre de la lutte contre la contrebande
sous toutes ses formes», a souligné la
même source. Par ailleurs, les éléments
de la brigade mobile relevant des ser-

vices de l'Inspection divisionnaire des
Douanes à In Guezzam ont mené une
descente dans un lieu suspecté d'abriter
des activités de contrebande, où ils ont
saisi 950 kg de pâtes alimentaires et 800
kg de sucre, selon le communiqué. Cette
opération entre dans le cadre de «la mise
en œuvre des instructions des pouvoirs
publics visant à préserver la stabilité du
marché intérieur et à assurer l'approvi-
sionnement continu des citoyens en pro-
duits de consommation», a conclu la
même source.

Siham M.

Contrebande 

Des saisies et des arrestations au quotidien



Par Farid L.

L
e Groupe public GICA a
décroché en juillet der-
nier via «la cimenterie
de Aïn Kebira» (filiale de

GICA), un certificat de conformi-
té aux normes européennes
concernant trois types de
ciment, certifiés conformes par
l'Association française de nor-
malisation (AFNOR), selon la
même source.  Il s'agit de «GICA

moudhad», «GICA béton» CEM II
/A6 L 42.5 N et «GICA béton»
CEM II /A6L 42.5 R. Cette recon-
naissance intervient après un
contrôle de vérification par
AFNOR avec des cadres de «la
cimenterie de Aïn Kebira» qui a

duré 20 mois, indique le com-
muniqué, précisant que l'obten-
tion de la marque européenne
CE permettra au groupe GICA
de conforter sa présence en
Europe à travers l'exportation de
sa production en ciment, après
avoir investi les marchés italien,
espagnol et britannique. 

Cette reconnaissance s'ajou-
te au certificat de conformité aux
normes de l'American Petroleum
Institute (API) pour la production
du ciment pétrolier utilisé dans
le secteur des hydrocarbures,
délivré en juillet 2019 par cet
organisme certificateur de  tous
les matériaux et solutions desti-
nés à l'industrie pétrolière mon-
diale. Selon le communiqué, la
production de ciment pétrolier
par le Groupe industriel des
ciments d'Algérie (GICA) avait
permis de satisfaire la demande
nationale estimée à 200 000
tonnes annuellement, alors que
cette matière était importée
auparavant. Le Groupe a gran-

dement contribué à la satisfac-
tion de la demande nationale de
ciment avant d'investir les mar-
chés étrangers à partir de 2018,
a fait savoir le ministère. Et de
préciser que le Groupe industriel
des ciments d'Algérie avait
exporté 2,247 millions de tonnes
de ciment en 2021 vers plu-
sieurs pays d'Afrique de l'Ouest
comme la Côte d'Ivoire, la
Gambie, le Ghana, la Mauritanie,
le Sénégal, le Cameroun, le
Bénin et la Guinée, vers d'autres
marchés d'Amérique latine tels
que le Brésil, le Pérou, la
République dominicaine et Haïti,
ainsi que vers un certain nombre
de pays européens. Cette
démarche s'inscrit dans le cadre
des «orientations des pouvoirs
publics visant à remplacer les
importations par le produit natio-
nal et à promouvoir les exporta-
tions hors hydrocarbures», a
souligné le ministère de
l'Industrie dans son communi-
qué. F. L.
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GICA décroche un certificat de
conformité aux normes européennes

 Le Groupe industriel des ciments d'Algérie (GICA) a obtenu un certificat de conformité aux normes européennes (CE)
pour trois types de ciment, lui permettant de conforter sa présence en Europe à travers l'exportation de sa production, a

indiqué, lundi, un communiqué du ministère de l'Industrie.

U n accord a été conclu concernant
les procédures légales régissant
la mainlevée sur le matériel hypo-

théqué dans le cadre du dispositif de
l'Agence nationale d'appui et de dévelop-
pement de l'entrepreneuriat (Anade), a
annoncé dans un communiqué le ministè-
re délégué chargé de la Micro-entreprise.
L'annonce a été faite lors d'une réunion de
travail présidée par le ministre délégué
auprès du Premier ministre chargé de la
Micro-entreprise, Nassim Diafat, avec les
directeurs généraux des banques

publiques, des représentants du ministère
des Finances, le secrétaire général de la
Chambre nationale des notaires, les
représentants de l'Association profession-
nelle des banques et des établissements
financiers (ABEF), en présence du direc-
teur général par intérim de l'Anade et des
cadres du ministère et du Fonds de
garantie des crédits aux PME (FGAR),
note la même source. Les procédures
légales régissant la mainlevée sur le
matériel hypothéqué dans le cadre du
dispositif de l'Anade ont été discutées

durant cette rencontre, afin de permettre
aux propriétaires des micro-entreprises
de disposer du matériel, et partant, relan-
cer leurs projets ou changer la nature de
leurs activités économiques, selon le
communiqué. Il a été convenu de mettre
en place une procédure légale avec la
Chambre nationale des notaires en man-
datant ces derniers à travers tout le terri-
toire national afin de superviser l'opéra-
tion de vente du matériel hypothéqué et
établir des actes de vente. Les banques
publiques doivent, pour leur part,

remettre le certificat de mainlevée sur le
matériel dès le paiement des créances
par les propriétaires. Pour faciliter les
financements accordés aux porteurs de
projets suivant la formule de financement
collectif, tous les éléments liés à cette
nouvelle formule ont été examinés afin de
permettre aux porteurs de projets de se
constituer en groupes pour concrétiser
les projets d'investissement dont la valeur
dépasse 10 millions de DA, a-t-on souli-
gné de même source. 

Salem K.

ANADE 

Accord sur les nouvelles procédures relatives
à la mainlevée sur le matériel hypothéqué 

L' entreprise «RayanOx»,
spécialisée dans la
production des gaz

médicaux et industriels, a réali-
sé ses premières exportations
d'argon vers la France et l'Italie,
a annoncé l'entreprise dans un
communiqué. Deux conte-
neurs citernes (Iso-tank) de
plus de 20 tonnes chacun ont
été expédiés vers la France et

l'Italie, selon la même source,
précisant que ces deux pre-
mières opérations «seront sui-
vies par d'autres livraisons qui
s'étaleront jusqu'à décembre
2023». «D'autres clients
d'Europe viennent de confirmer
leurs commandes que nous
allons livrer dès l'obtention des
autorisations d'export», sou-
ligne, par ailleurs, cette entre-

prise privée, ajoutant que son
usine est dotée d'un laboratoi-
re de contrôle qui veille à la
conformité et la qualité des
produits, à travers des tests et
des analyses de convenance. 

Lancée en 2017, l'usine
RayanOx est entrée en exploi-
tation au deuxième semestre
2021, contribuant à faire face à
la demande d'oxygène durant

la pandémie de Covid-19.
Cette usine, située à

Bethioua (Oran), s'étend sur
une superficie de plus de 
24 000 m2. Elle compte, en plus
du bloc administratif, 5 unités
dédiées à la séparation de l'air
ASU pour la production de
l'oxygène notamment, à la pro-
duction de protoxyde d'azote,
de CO2, d'acétylène et au rem-

plissage et mélange de gaz
médicaux et industriels. Ses
produits sont destinés princi-
palement aux secteurs de la
Santé, l'Industrie agroalimen-
taire, l'Energie et la pétrochi-
mie, l'Environnement et
l'Agriculture, outre les gaz spé-
ciaux dédiés à des applications
spécifiques. 

N. T.

Gaz industriels et médicaux 

RayanOx réalise ses premières exportations d'argon 

L a banque centrale australienne a
relevé, hier, pour la quatrième fois
depuis mai, ses taux d'intérêt, se

disant prête à «faire le nécessaire» pour
enrayer une inflation galopante.
L'institution monétaire a ainsi amené son
principal taux directeur à 1,85 %, soit
une hausse d'un demi-point de pourcen-

tage, c'est-à-dire le même rythme de
remontée que le mois précédent. Le
gouverneur de la banque centrale aus-
tralienne, Philip Lowe, a prévenu que
d'autres hausses étaient prévues. Selon
lui, l'inflation, jamais vue à ce niveau
depuis des décennies, devrait atteindre
7,75 % cette année et pourrait mettre

deux ou trois ans avant de redescendre.
Comme d'autres, la banque centrale
australienne essaie de trouver le bon
équilibre d'augmentation des taux pour
freiner l'inflation sans plomber trop l'acti-
vité économique.

«La voie est étroite pour trouver cet
équilibre», a reconnu M. Lowe.

La pandémie de Covid-19 a plongé
l'économie australienne dans sa premiè-
re récession depuis une génération et la
reprise a été inégale. Les hausses de
taux ont eu une conséquence considé-
rable dans un pays où les niveaux d'en-
dettement sont particulièrement élevés. 

A. Y.

Australie

La banque centrale relève ses taux d'intérêt pour lutter contre l'inflation
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Octroi de plus de 560 permis de
fonçage de puits d'irrigation agricole 

El-Bayadh

Par Amar Gh.

L
e chef du service d'ali-
mentation en eau
potable à la direction du
secteur, Mahboub

Brahim, a indiqué que la direc-
tion a délivré des permis de fon-
çage aux agriculteurs et investis-
seurs après l'étude de leurs dos-
siers. Ainsi, 130 permis ont été
délivrés pour les demandeurs de
la daïra d'El Bayadh, plus de 120
pour ceux de la daïra de Labiodh
Sidi Cheikh, 115 pour les agricul-
teurs de Brizina et le quota res-
tant est revenu aux demandeurs
des daïra de Bougtob, Chellala,
Boussemghoun, Rogassa et
Boualem. Par ailleurs, il a été

procédé à l'achèvement de l'opé-
ration d'étude de plus de 440
dossiers et il est attendu prochai-
nement l'octroi d'autres permis
de fonçage. Les dossiers pour
obtenir le permis de fonçage s'ef-
fectuent au niveau des daïras, a-
t-on rappelé.Dans ce même
contexte, le même responsable a
signalé une baisse sensible du
débit d'eau du barrage de
Brizina, destiné principalement à
l'irrigation agricole. Sa réserve
actuelle est de 15 millions de m3,
représentant un taux de remplis-
sage de 12 % de sa capacité glo-
bale estimée à 123 millions de
m3, et ce, en raison de la baisse
de pluviométrie dans la région.

Le barrage de Brizina alimente
plus de 80 exploitants, entre agri-
culteurs et investisseurs, dont la
plupart se trouvant à l'oasis de
Brizina. Cette dernière s'étend
sur une surface de 170 ha et
autres au périmètre agricole
«Daya Begra» (900 ha) selon les
statistiques de la Direction des
services agricoles. A. Gh.

 La Direction des ressources en eau de la wilaya d'El Bayadh a octroyé, depuis le début de l'année en cours, plus de 560 permis
de fonçage de puits d'irrigation agricole au profit des agriculteurs et des investisseurs de la région, a-t-on appris, lundi, des

responsables de cette administration locale.

Tomate de saison
Production prévisionnelle

d'un demi-million de
quintaux à Mostaganem 

Une production d'un demi-
million de quintaux de tomate
de saison est attendue cette
saison agricole 2021-2022
dans la wilaya de
Mostaganem, a-t-on appris
auprès de la Direction locale
des services agricoles (DSA).
La campagne de production
de tomate de saison des
champs cible, cette saison,
une superficie de 1 572 ha,
dédiée à cette filière
stratégique pour une
production prévisionnelle de 
533 624 quintaux, a-t-on
indiqué. Selon un bilan
provisoire du service de la
réglementation de la
production et du soutien
technique relevant de la DSA,
il a été procédé, à ce jour, à la
récolte de 440 ha de surfaces
plantées (28 %) ayant assuré
une production de 228 800 qx,
soit un rendement de 520 qx
par hectare. A cette production
s'ajoute celle de la culture de
tomate sous serres, qui a
dépassé les 300 000 qx, après
la récolte de 387 ha sur un
total de 423 ha ciblés, avec un
rendement de 800 qx par
hectare. S'agissant de la
tomate industrielle, la
campagne de récolte, lancée
la mi-juillet dernier, a atteint à
ce jour un taux d'avancement
de 32 %. Les agriculteurs ont
produit, durant cette période,
44 000 quintaux de ce type de
tomate, avec un rendement
estimé à 800 qx par hectare.
En fin de campagne, une
production de 143 650 qx est
attendue, a-t-on ajouté. La
filière de tomate de large
consommation dans la wilaya
de Mostaganem enregistre,
ces dernières années, un
bond qualitatif de production,
à la faveur de la maîtrise des
techniques, de l'extension des
surfaces agricoles, du soutien
de l'Etat aux producteurs, des
actions de vulgarisation et du
suivi des services agricoles, ce
qui explique sa disponibilité à
longueur d'année dans les
marchés locaux et nationaux,
a-t-on souligné à la DSA. 

R. R.

Q uelque 216 projets de
raccordement de nou-
veaux périmètres agri-

coles à l'énergie électrique
conventionnelle ont été réalisés
depuis le début de l'année en
cours dans la wilaya de
Ghardaïa, a-t-on appris, hier,
auprès de la Direction locale de
la société algérienne de l'électri-
cité et du gaz, Sonelgaz-distribu-
tion. Ces projets achevés ont
permis de raccorder 610 nou-
velles exploitations agricoles à

travers les différentes localités
de la wilaya, à la faveur de la réa-
lisation de 432 km/linéaires de
réseau électrique de moyenne
tension, et de 95 km/linéaires de
basse tension, ainsi que l'équi-
pement de 326 transformateurs
pour un coût global estimé à 
2 626 millions de dinars, a préci-
sé le chargé de la communica-
tion à la Direction de distribution,
Yahia Abbès.  Les mêmes ser-
vices comptent également lan-
cer prochainement d'autres pro-

jets de raccordement à l'énergie
électrique des exploitations agri-
coles à la demande des respon-
sables de l'agriculture, a fait
savoir M. Abbès. Dans le même
sillage, pas moins de 4 982 nou-
veaux logements ont été raccor-
dés au réseau d'électricité et 5
141 autres au réseau de gaz
naturel durant la même période,
a-t-il ajouté. La wilaya de
Ghardaïa compte 131 500 abon-
nés au réseau électrique et plus
de 81 600 abonnés au réseau de

gaz naturel, soit un taux d'électri-
fication de 99,18 % et 76,66 %
taux de pénétration de gaz natu-
rel.  Elle dispose également de 5
211 km/linéaires de réseau élec-
trique (moyenne et basse ten-
sion), et plus de 1 529
km/linéaires de réseau de gaz
naturel, de 2 846 postes de
transformateurs, ainsi que 16
distributeurs publics et une sta-
tion GPL à Guerrara, selon les
statistiques de la même société.

Mahi Y. 

Ghardaïa

Plus de 200 projets d'électrification des
périmètres agricoles réalisés 

L a production de liège de
l'année 2022 dans la
wilaya de Mila a atteint

cette semaine 1 500 quintaux,
dépassant les prévisions esti-
mées initialement à près de 
1 000 quintaux, a-t-on appris
auprès des services de la
Conservation locale des forêts.

La superficie de forêts de
chêne-liège programmée pour la
récolte de liège a été fixée cette

année à 190 hectares, répartis
entre la forêt de Zouagha à
Djebel Arras, dans la commune
d'Amira Arras et Boumatra,
dans la commune de Tessala
Lemtaï, a indiqué Walid
Mekhalif, chef du bureau amé-
nagement et produits à la
Conservation des forêts, préci-
sant que la récolte prévisionnel-
le était de 1 000 quintaux.
L'opération de récolte, qui n'est

pas encore terminée, a atteint
une production de 1 500 quin-
taux, dépassant considérable-
ment les prévisions, a assuré M.
Mekhalif qui a ajouté que la
récolte se poursuivra jusqu'au
mois de septembre prochain.
La production obtenue à ce jour
reflète «l'abondance de liège»
cette année qui s'explique par
les conditions climatiques favo-
rables, dont des températures

élevées qui facilitent sa récolte.
Durant la saison passée, la

wilaya de Mila a produit 3 072
quintaux de liège, obtenus sur
une superficie de 230 hectares
répartis sur la forêt de Zouagha
des deux communes de
Tassadane Haddada et de Terraï
Baïnane, et la forêt de Tamentot
dans la commune d'Amira Arras,
a souligné le même cadre. 

F. H.

Mila 

Une production de liège supérieure aux prévisions initiales 

L a sûreté de wilaya d'Oum
El Bouaghi a été renforcée
par trois nouvelles infra-

structures inaugurées lundi, à
l'occasion de la célébration du
60e anniversaire de la création de
la Police algérienne, coïncidant
avec la commémoration du
soixantenaire de l'indépendance
et du recouvrement de la souve-
raineté nationale. L'inauguration
de ces infrastructures sécuri-
taires a été supervisée par l'ins-
pecteur régional de la police de
l'Est (Constantine), le contrôleur

général de police Djamel Younsi,
en compagnie de la secrétaire
générale de la wilaya, Houria
Aggoune, et en présence des
autorités locales, civiles et mili-
taires et la famille révolutionnaire
ainsi que des cadres du secteur
de la Justice, des retraités du
corps de la police et des repré-
sentants de la société civile.
L'inspecteur régional de la police
de l'Est (Constantine) a entamé
sa visite de travail dans cette
wilaya par l'inauguration d'un
célibatorium à la commune d'Ain

Fakroune pour les éléments de
la police, où des explications ont
été données sur le projet de réa-
lisation de cette infrastructure
contenant 15 chambres d'une
capacité de 4 places chacune et
dont la réalisation a coûté 75 mil-
lions DA. Il a également inaugu-
ré un siège de la cinquième
sûreté urbaine à la ville d'Ain
Beida (siège de l'ancienne sûre-
té de daira) dont le réaménage-
ment a nécessité une enveloppe
financière d'environ 16 millions
DA. Des citoyens ont salué 

l'inauguration de cette infrastruc-
ture sécuritaire devant per-
mettre, selon eux, de renforcer la
sécurité et protéger les habitants
et leurs biens.

L'inspecteur régional de la
police de l'Est (Constantine) a
procédé, au terme de sa visite
dans cette wilaya, à l'inaugura-
tion du siège du service de
wilaya des renseignements
généraux, situé à la cité Chahid
Radjaï-Amar, à la nouvelle ville
Makoumadas, au chef-lieu de
wilaya. S. K.

Oum El Bouaghi
Inauguration de 3 nouvelles infrastructures sécuritaires
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Plus de 500 réservoirs d'eau potable
désinfectés à Tizi-Ouzou 

Lutte contre les maladies à transmission hydrique

Par Ali O.

L
es 571 réservoirs de dif-
férentes capacités de
stockage, ayant été
désinfectés, représen-

tent un taux d'environ 60% du
nombre total des réservoirs
repartis à travers la wilaya, a indi-
qué à l'APS, le chargé de com-
munication, Yacine Menad.
Outre cette opération annuelle
de nettoyage des réservoirs, le
laboratoire central de l'unité loca-
le de l'ADE, effectue régulière-
ment des tests de contrôle de la
qualité de l'eau afin de préserver
la santé publique, a-t-on ajouté
de même source. A ce titre et
selon un bilan communiqué par
cette même entreprise, couvrant
la période allant du 1er janvier au
30 juin derniers, un total de 
76 551 tests chlore ont été effec-
tués au niveau des installations
hydrauliques et 22 109 autres
chez les abonnés afin de s'assu-

rer de la conformité des para-
mètres de la qualité de l'eau
potable distribuée. Le laboratoire
central a également effectué,
durant la même période, un total
de 3 987 tests bactériologiques
et 3 866 analyses chimiques, a-t-
on signalé. Le contrôle de la qua-
lité de l'eau se fait quotidienne-
ment, au niveau des installations
et chez le client. Des échantillons
d'eau sont reçus chaque jour par
le laboratoire central sis à
Boukhalfa, banlieue Ouest de la
ville de Tizi-Ouzou, où ils subis-
sent diverses analyses afin de
s'assurer de leur potabilité, a
souligné Yacine Menad, qui a
rappelé que l'ADE est «intransi-
geante sur la qualité de l'eau dis-
tribuée aux consommateurs».

A. O.

Quelque 571 réservoirs d'eau potable ont été nettoyés et désinfectés par les services de l'unité de Tizi-Ouzou de
l'Algérienne des eaux (ADE), dans le cadre de la lutte contre les maladies à transmission hydrique (MTH), a-t-on

appris auprès de cette structure.

L e directeur général de
l'Organisation mondiale
de la santé (OMS), Tedros

Adhanom Ghebreyesus, a décla-
ré que le chevauchement des
crises du Covid-19, de l'inflation
et de la réduction de l'aide étran-
gère par les pays riches accélé-
rait les inégalités en matière de
santé et perturbait les services
sanitaires. Dans un discours-pro-
gramme prononcé par vidéo sur
le thème de «l'équité en matière
de santé pour tous» lors de la
24e Conférence internationale
sur le sida (AIDS 2022), Tedros

Adhanom Ghebreyesus a affirmé
que l'inégalité croissante pourrait
réduire à néant une décennie de
progrès réalisés dans la lutte
contre le VIH. Dans presque tous
les pays, le fossé entre les riches
et les pauvres se creuse et la
crise mondiale du coût de la vie
fait sombrer davantage de per-
sonnes dans la pauvreté, a-t-il
noté. «L'accès aux outils de pré-
vention, aux tests et aux traite-
ments vitaux, qu'il s'agisse du
VIH, du Covid-19 et maintenant
de la variole du singe, dépend
trop souvent du hasard : l'endroit

où vous êtes né, la couleur de
votre peau et ce que vous
gagnez», a dit le chef de l'OMS. Il
a appelé les pays donateurs à
maintenir le financement de la
santé mondiale. Les dirigeants
de la communauté mondiale du
VIH ont averti que le monde per-
dait du terrain contre le VIH.
Selon un rapport du Programme
commun des Nations unies sur
le VIH/sida (ONUSIDA), environ
1,5 million de nouvelles infec-
tions au VIH ont eu lieu en 2021,
soit plus d'un million de plus que
les objectifs mondiaux. Le rap-

port de l'ONUSIDA montre égale-
ment que le nombre de per-
sonnes sous traitement contre le
VIH a augmenté plus lentement
en 2021 qu'il ne l'a fait depuis
plus de dix ans. Plus de 9 500
participants en personne et près
d e
2 000 participants virtuels se
sont inscrits pour assister à la
conférence entièrement hybride
AIDS 2022, qui se déroule du 29
juillet au 2 août à Montréal, au
Canada, sur le thème «réenga-
ger et suivre la science». 

Mahi Y. 

Selon l'OMS

Le chevauchement des crises accélère 
les inégalités en matière de santé 

M oins de la moitié des
nouveau-nés sont allai-
tés au sein durant leurs

premières heures de vie, ce qui
les expose davantage au risque
de maladies et de décès, ont
alerté, lundi, le Fonds des
Nations unies pour l'enfance
(Unicef) et l'Organisation mon-
diale de la santé (OMS), à l'occa-
sion de la Semaine mondiale de
l'allaitement maternel, affirmant
que l'allaitement maternel «est
plus vital que jamais» face aux
crises mondiales. De nombreux
enfants sont privés des bienfaits
de l'allaitement maternel qui leur
permettrait de survivre, en raison
du stress émotionnel, du
manque d'espace et d'intimité et
des mauvaises conditions d'as-
sainissement auxquels sont

confrontées les mères, déplo-
rent les deux agences onu-
siennes. Seuls 44 % des nourris-
sons sont exclusivement allaités
au sein pendant les six premiers
mois de leur vie, un chiffre en-
deçà de l'objectif de 50 % à l'ho-
rizon 2025 fixé par l'Assemblée
mondiale de la Santé. «Alors que
les crises mondiales continuent
de menacer la santé et la nutri-
tion de millions de nourrissons et
d'enfants, l'allaitement maternel,
qui leur donne le meilleur départ
possible dans la vie, est plus vital
que jamais», selon l'Unicef et
l'OMS. Ces deux agences onu-
siennes appellent les gouverne-
ments à allouer davantage de
ressources à la protection, la
promotion et au soutien des
politiques et des programmes

en faveur de l'allaitement mater-
nel, en particulier pour les
familles les plus vulnérables
vivant dans des contextes d'ur-
gence.

En effet, dans les situations
d'urgence telles que celles que
connaissent actuellement cer-
tains pays dont l'Afghanistan, le
Yémen et dans la Corne de
l'Afrique et le Sahel, le lait mater-
nel constitue un aliment sûr,
nutritif et accessible pour les
nourrissons et les jeunes
enfants. Il offre une puissante
protection contre les maladies et
toutes les formes de malnutrition
chez l'enfant, notamment l'éma-
ciation. L'édition 2022 de la
Semaine mondiale de l'allaite-
ment maternel a été placée sous
le thème «Go pour l'allaitement.

Eduquer, promouvoir, soutenir».
A cet effet, l'Unicef et l'OMS
appellent les gouvernements,
les donateurs, la société civile et
le secteur privé, à intensifier
leurs efforts pour investir en prio-
rité dans les politiques et les pro-
grammes favorisant l'allaitement
maternel, notamment dans les
contextes fragiles et les situa-
tions d'insécurité alimentaire.
Elles appellent également à
doter les agents de santé et les
professionnels de la nutrition tra-
vaillant au sein d'un établisse-
ment ou des communautés des
compétences nécessaires afin
qu'ils apportent des conseils de
qualité et un soutien concret aux
mères pour un allaitement réus-
si. 

Amar Gh.

Allaitement 

Moins de la moitié des nouveau-nés exposés 
au risque de maladies et décès 

Variole du singe 
Premier décès au Pérou
d'un patient contaminé 

Un patient séropositif qui avait
abandonné son traitement
contre le VIH et infecté par la
variole du singe, est décédé
au Pérou où plus de 300 cas
ont été répertoriés, a annoncé
un responsable de santé.
L'homme, âgé de 45 ans, «est
arrivé à l'hôpital dans un état très
grave avec la variole du singe.
Sa santé s'était affaiblie après
avoir abandonné son traitement
contre le VIH», a déclaré le
directeur de l'hôpital national
Dos de Mayo, Eduardo Farfan,
sur une radio locale. «Il n'est pas
mort de la variole du singe mais
d'une septicémie causée par un
système immunitaire affaibli», a
ajouté le directeur de l'hôpital
situé à Lima. «Le problème est
qu'il s'agissait d'un patient
présentant d'autres morbidités,
ce qui l'a rendu plus vulnérable
et il a décompensé», a déclaré
M. Farfan. «Admis mercredi
hautement infecté par le virus,
les germes qui ont envahi sa
peau ont comprimé ses
poumons», a expliqué le
directeur de l'hôpital.
L'Espagne a annoncé deux cas
de décès liés à la variole du
singe, les premiers en Europe.
Un a été signalé au Brésil et un
autre en Inde. Il n'est toutefois
pas établi précisément que la
variole du singe est à l'origine de
ces quatre décès. Des autopsies
sont encore en cours en
Espagne. Au Brésil, les autorités
affirment que le patient décédé
avait d'autres pathologies
graves. L'OMS a déclenché le
24 juillet le plus haut niveau
d'alerte, l'Urgence de santé
publique de portée
internationale (USPPI), pour
renforcer la lutte contre la
variole du singe, aussi appelée
orthopoxvirose simienne.

R. S.
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Par Mourad M.

«L
es États-Unis
auront assurément
la responsabilité
(des consé-

quences) et devront payer le prix
de leur atteinte à la souveraineté
et à la sécurité de la Chine», a
indiqué, devant la presse, une
porte-parole de la diplomatie chi-
noise, Hua Chunying. Pékin
considère l'île comme une partie
de son territoire à réunifier, par la
force si nécessaire, et a plusieurs
fois mis en garde Washington
contre une visite de la haute res-
ponsable qui serait vécue
comme une provocation majeu-
re.

Dans la foulée des menaces

chinoises, la Russie, allié majeur
de la Chine, a accusé les États-
Unis de «déstabiliser le monde».
«Tout ce qui est lié à (...) un pos-
sible déplacement à Taïwan est
une pure provocation. Cela
aggrave la situation dans la
région et renforce les tensions»,
a déclaré à la presse le porte-
parole du Kremlin, Dmitri
Peskov.

Mme Pelosi était en Malaisie
hier, où elle a rencontré le
Premier ministre et le président
de la chambre basse du
Parlement, lors de la deuxième
étape d'un voyage en Asie qui
suscite des spéculations autour
d'une potentielle visite à Taipei.
Des journalistes de l'AFP ont vu

Mme Pelosi sortir d'un hôtel de la
capitale malaisienne et entrer
dans un SUV. Son cortège est
ensuite reparti sous haute sécu-
rité.

Après Singapour et la
Malaisie, son itinéraire prévoit
des étapes en Corée du Sud et
au Japon. Le flou est sciemment
entretenu autour d'un possible
arrêt à Taïwan. Dans un commu-
niqué, Mme Pelosi a simplement
indiqué : «Nous sommes enga-
gés dans un large éventail de
discussions sur le moyen d'at-
teindre nos objectifs communs
et sécuriser l'Indo-Pacifique».

Plusieurs médias taïwanais
ont relayé des commentaires du
vice-président du Parlement de
l'île, Tsai Chi-chang, affirmant
qu'il était «très probable» que Mme

Pelosi vienne dans les prochains
jours. Si la Maison-Blanche se
montre gênée par la situation,
John Kirby, son porte-parole, a
affirmé, lundi, que Mme Pelosi
avait «le droit de visiter Taïwan».
«Il n'y a pas de raison pour que
Pékin fasse de cette visite, qui ne
déroge pas à la doctrine améri-
caine de longue date, une forme
de crise», a-t-il ajouté. Même si
la plupart des observateurs
jugent faible la probabilité d'un
conflit armé, des responsables
américains ont dit se préparer à
de possibles démonstrations de
force de l'armée chinoise,
comme des tirs de missiles dans
le détroit de Taïwan ou des incur-
sions aériennes massives autour
de l'île.

Hier, le ministère de la
Défense taïwanais s'est dit
«déterminé», dans un communi-
qué, à protéger l'île contre les
menaces de la Chine.

La présidente de la Chambre

voyage à bord d'un avion militai-
re et bien que Washington ne
craigne pas d'attaque directe, le
risque d'une «erreur de calcul»
est bien présent. Les États-Unis
pratiquent à l'égard de Taïwan
une diplomatie dite d'«ambiguïté
stratégique», consistant à ne
reconnaître qu'un seul gouver-
nement chinois, celui de Pékin,
tout en continuant à apporter un
soutien décisif à Taipei.
Washington s'abstient toutefois
de dire si les États-Unis défen-
draient ou non militairement l'île
en cas d'invasion. John Kirby a
réitéré que cette politique restait
inchangée. Le gouvernement
taïwanais s'est pour sa part abs-
tenu de tout commentaire
concernant une visite de Nancy
Pelosi. Interrogé par des journa-
listes, le Premier ministre Su
Tseng-chang n'a pas confirmé la
visite, mais a remercié Mme
Pelosi pour son soutien.

Les 23 millions de Taïwanais
vivent sous la menace constante
d'une invasion de la Chine, cette

crainte s'étant renforcée depuis
l'arrivée au pouvoir du Président
Xi Jinping, qui a fait de la réunifi-
cation une priorité.

La semaine dernière, lors
d'un entretien téléphonique avec
le président américain, M. Xi
avait appelé les États-Unis à ne
«pas jouer avec le feu». «Telle
que nous la voyons, pareille visi-
te semble très dangereuse et
très provocatrice», a renchéri
lors d'une conférence de presse
l'ambassadeur chinois aux
Nations unies, Zhang Jun. «Si
cette visite a lieu, elle affaiblira
également la relation entre la
Chine et les États-Unis, je suis
sûr que les États-Unis compren-
nent cela». Pour appuyer leur
message, les militaires chinois
ont diffusé lundi sur internet une
vidéo au ton martial montrant
des soldats criant qu'ils sont
prêts au combat, des chasseurs
en train de décoller ou encore
une pluie de missiles anéantis-
sant diverses cibles.

M. M.

Taïwan

P lus de vingt ans après les attentats du 11 septembre 2001,
les États-Unis semblent toujours aussi décidés à faire
payer les auteurs de l'attaque qui a fait près de 3 000

morts. Et si Oussama Ben Laden, considéré comme le principal
cerveau derrière ces attentats qui ont choqué le monde a été exé-
cuté par les Américains en 2011 après plus de dix de chasse à
l'homme, ses complices et notamment l'Égyptien Ayman al-
Zawahiri, qui a succédé à Ben Laden à la tête d'Al-Qaïda, était
activement recherché. Or, le président des États-Unis a annoncé
lundi, en direct à la télévision, que le chef de l'organisation terro-
riste a été tué dans la nuit de samedi 30 à dimanche 31 juillet en
Afghanistan par une frappe de drone. «Justice a été rendue et ce
dirigeant terroriste n'est plus», a ajouté Joe Biden. Al Zawahiri était
l'un des terroristes les plus recherchés au monde, les États-Unis
promettaient 25 millions de dollars pour tout renseignement per-
mettant de le retrouver. Sa mort permettra aux familles de victimes
tuées le 11 septembre 2001 dans les tours jumelles du World
Trade Center, à New York, et au siège du Pentagone près de
Washington, «de tourner la page», a déclaré le président démo-
crate. L'attaque au drone a été menée à l'aide de deux missiles
Hellfire et sans aucune présence militaire américaine au sol, a
précisé un responsable américain. Preuve, selon lui, de la capa-
cité des États-Unis d'«identifier et de localiser même les terroristes
les plus recherchés au monde et de prendre des mesures afin de
les éliminer». Au cours du week-end, le ministre afghan de
l'Intérieur avait démenti les informations faisant état d'une frappe
de drone à Kaboul, indiquant à l'Agence France-Presse qu'une
roquette avait touché «une maison vide» de la capitale. Dans un
communiqué publié lundi sur Twitter avant l'intervention de Joe
Biden, le porte-parole des talibans avait toutefois reconnu l'exis-
tence d'une «attaque aérienne», attribuée à un «drone américain».
La présence d'Ayman al-Zawahiri à Kaboul constitue par ailleurs
une «violation claire» des accords conclus à Doha en 2020 avec
les talibans, qui s'étaient engagés à ne pas accueillir Al-Qaïda sur
leur sol, a noté le haut responsable américain. Dans leur commu-
niqué, les islamistes afghans ont également accusé les États-Unis
d'avoir dérogé à ces accords, en conduisant une frappe sur leur
territoire. Héritant en 2011 d'une organisation affaiblie, Ayman al-
Zawahiri, 71 ans au moment de sa mort, avait dû, pour survivre,
multiplier les «franchises» et les allégeances de circonstances, de
la péninsule arabique au Maghreb, de la Somalie à l'Afghanistan,
en Syrie et en Irak. «Malgré la direction d'Al Zawahiri […], le grou-
pe fait toujours face à d'importants défis. D'abord, la question de
savoir qui va diriger Al-Qaïda après la disparition d'Al Zawahiri», a
estimé Colin Clarke, chercheur au cercle de réflexion américain
Soufan Group. Mais l'execution du numéro 1 d'Al-Qaida prouve
surtout que tout comme Israël, Les États-Unis n'oublient jamais
ceux qui s'en prennent à ses concitoyens et que les terroristes
ayant frappé des Américains le paieront de leur vie, tôt ou tard.
«Nous disons encore clairement ce soir que peu importe le temps
que cela prendra, peu importe où vous vous cachez, si vous
constituez une menace contre notre population, les États-Unis
vous trouveront et vous élimineront», a ainsi martelé Joe Biden.

F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Exécution
Commentaire 

V ague d'exécutions d'am-
pleur inédite depuis des
années, arrestations mas-

sives de détracteurs de la
République islamique, dont des
cinéastes renommés : la premiè-
re année de présidence
d'Ebrahim Raïssi a été marquée
par une répression tous azimuts,
selon des militants iraniens des
droits humains. L'ancien chef
ultra-conservateur de l'Autorité
judiciaire confirme ainsi les
craintes suscitées par son
accession au pouvoir en août
2021, succédant au plus modéré
Hassan Rohani. D'autant plus
que M. Raïssi et le guide suprê-
me, l'ayatollah Ali Khamenei, doi-
vent affronter une crise écono-
mique aigüe, largement due aux
sanctions occidentales visant le
programme nucléaire iranien, et
une série de catastrophes, dont
l'effondrement mortel d'un

immeuble à Abadan (Sud) en
mai, sur fond d'accusations d'in-
compétence et de corruption,
qui a suscité une contestation
inhabituelle.

«La répression actuelle est
intimement liée à la multiplication
des manifestations», affirme à
l'AFP Ali Fathollah-Nejad, spécia-
liste de l'Iran à l'Université améri-
caine de Beyrouth (AUB).

Le régime a tiré les leçons de
la contestation nationale en
décembre 2017 puis en
novembre 2019 et, bien que les
motivations des manifestations
soient d'abord socio-écono-
miques, «elles deviennent rapi-
dement politiques et visent l'en-
semble du système», souligne-t-
il.«Les manifestations de rue
continuent à représenter une
menace pour la stabilité du régi-
me», précise M. Fathollah-Nejad.

L'augmentation du nombre

d'exécutions en Iran, qualifiée
par Amnesty International de
«frénésie», est spectaculaire :
elles ont doublé sur le premier
semestre par rapport à la même
période en 2021, selon l'ONG
Iran Human Rights (IHR), basée
à Oslo, qui a recensé 316 pen-
daisons en 2022.

Le régime a de plus procédé
en juillet à sa première exécution
publique depuis plus de deux
ans. Parmi les condamnés exé-
cutés cette année figurent 10
femmes, indique IHR, dont trois
le même jour, le 27 juillet, toutes
pour le meurtre de leur mari.

L'Iran a également repris l'am-
putation des doigts de condam-
nés pour vol, un châtiment infligé
à au moins deux d'entre eux
depuis mai au moyen d'une
guillotine spécialement installée
à la prison d'Evine, à Téhéran,
selon Amnesty.

En un an de présidence Raïssi, la répression
s'est intensifiée

Iran

Les États-Unis «paieront le prix» en
cas de visite de Pelosi, menace Pékin

 La Chine a prévenu, hier, que les États-Unis porteront la «responsabilité» d'une visite à Taïwan de la présidente de la
Chambre des représentants américaine, Nancy Pelosi, lors de sa tournée asiatique et qu'ils devront en «payer le prix».
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La normalisation atteint sa vitesse maximale,
au grand dam des Marocains

Maroc 

Par Sara G.

D
ans ce sillage et à
l'heure où l'entité sio-
niste accentue sa
cruauté et tyrannie

envers le peuple palestinien que
les Marocains soutiennent
depuis toujours, un autre
ministre sioniste, dit de
«Coopération régionale», a été
reçu en grande pompe au cours
de la semaine écoulée au royau-
me par de nombreux respon-
sables qui se targuent d'avoir

mené avec lui des discussions
fructueuses.

La visite de ce «responsable»
est intervenue, pour rappel,
après celles d'autres ministres
sionistes, à l'instar de celui de la
Justice dont le déplacement a
été conclu par la signature d'ac-
cords, ou encore du chef d'état-
major de l'armée sioniste et de la
ministre sioniste de l'Intérieur
qui, en s'entretenant avec son
homologue marocain, a pu
décrocher une «transaction»
inespérée pour les sionistes, à

savoir l'envoi de 15 000
Marocains dans le secteur de la
Santé et du bâtiment, soit pour
soigner les soldats de l'armée
d'occupation et construire des
colonies sur la terre des
Palestiniens. Avant ce ballet, plu-
sieurs autres responsables sio-
nistes ont foulé le sol marocain,
dont le ministre des Affaires
étrangères et celui de la
Défense, dont la visite a été qua-
lifiée par le Front marocain anti-
normalisation de «la honte du
siècle» et de «la haute trahison»,

tant elle a permis à ce dernier de
signer des accords militaires,
qualifiés par d'aucuns «des plus
dangereux pour le peuple maro-
cain et sa stabilité».       

«Débarquement» sio-
niste, un péril existen-
tiel pour le royaume
Faisant cavalier seul dès le

début, le régime du Makhzen
s'est retrouvé au fil du temps «le
seul concerné au royaume par
ces visites de responsables sio-
nistes», ne cessent de souligner
les observateurs et les acteurs
politiques au royaume. Pour le
président de l'Observatoire
marocain contre la normalisa-
tion, 

Ahmed Ouihmane, «les
visites des soi-disant respon-
sables sionistes sont tout sim-
plement un non-évènement». 

Dans un post publié récem-
ment sur son compte Facebook,
Ouihmane a indiqué que le régi-
me du Makhzen est tellement
obnubilé par ses calculs étroits,
qu'il n'a pas eu le temps de se
rendre compte qu'il est en train
de naviguer seul en plein désert.

«Les visites effrénées de soi-
disant responsables sionistes au
Maroc sont en train de baliser le
terrain à quelque chose de très
grave. C'est l'existence et le des-
tin du royaume qui sont en jeu.
Celui qui ne veut pas voir ceci,
est pire qu'un aveugle», a alerté
Ouihmane, prévenant que «la
grande ambition des sionistes
n'est autre que d'ériger leur pays
sur les décombres du royaume».  

Pour sa part, le chef du grou-

pe parlementaire du Parti de la
Justice et du Développement,
Abdellah Boano, a dénoncé
dans un communiqué «la cour-
se des responsables sionistes à
se rendre au Maroc», faisant
observer que «ceci est le prélu-
de d'un danger imminent».

«Cette ruée vers la normalisa-
tion est un danger pour le pays
et pour la stabilité de notre
patrie», a souligné Boano, appe-
lant «les autorités marocaines à
entendre la voix de la raison et à
regarder les expériences en
termes de normalisation avec
l'entité sioniste et les consé-
quences auxquelles elles ont
abouti». De son côté, le rassem-
blement des «Marocains contre
la normalisation» a indiqué dans
un post sur Facebook que les
choses se dirigent au Maroc, à
la lumière de l'entêtement du
Makhzen dans sa politique,
«vers une confrontation entre le
peuple et le régime en place». 

S. G.

 Les visites de responsables sionistes au Maroc, amorcées au lendemain de la signature de l'accord de
normalisation en décembre 2020, sont en passe d'atteindre leur vitesse maximale, au grand dam du peuple

marocain qui rejette depuis le début cette «alliancee à travers sa mobilisation et ses actions quotidiennes de rue.    

L es pays du Sahel africain
ont discuté, lundi, des
moyens de renforcer leurs

systèmes éducatifs et d'élaborer
un plan pour relever les défis qui
entravent leurs réformes. C'est ce
qui ressort d'une réunion organi-
sée par Nouakchott dans la capita-
le mauritanienne, Nouakchott,
avec la participation des ministres
de l'éducation de la Mauritanie, du
Tchad, du Burkina Faso et du
Niger, en plus du conseiller du
ministre de l'Education malienne.

L'Agence mauritanienne d'infor-
mation (AMI) a rapporté que la
réunion d'une journée a discuté
des défis de l'éducation et de la
vision future des pays du Sahel, et
a élaboré un plan pour mettre en
œuvre les recommandations
émises par le sommet de
Nouakchott en décembre 2021.

En décembre 2021,

Nouakchott a accueilli un sommet
des chefs d'État du Sahel africain
pour discuter des défis auxquels
est confrontée l'éducation et mobi-
liser des financements pour la
réformer et améliorer sa qualité. À
l'époque, les participants au som-
met ont souligné la nécessité de
payer 10 millions d'enfants supplé-
mentaires dans les établissements
d'enseignement au niveau primai-
re et deux millions de filles au
niveau secondaire d'ici à 2030.

Le ministre mauritanien de 
l'Éducation, Mohamed Maalainine
Ould Eyih, a déclaré que les pays
de la région sont confrontés à un
certain nombre de défis, notam-
ment l'insécurité, la faiblesse des
systèmes éducatifs et l'emploi.
Dans un discours prononcé à l'ou-
verture de la réunion, il a souligné
la nécessité de valoriser le capital
humain et de soutenir l'accès gra-

tuit à 
l'éducation, à la formation profes-
sionnelle technique et à l'employa-
bilité pour tous les habitants de la
région. Eyih a confirmé l'importan-
ce d'une croissance forte et d’une
intégration flexible qui assureraient
une diminution rapide et continue
de la pauvreté.

Par ailleurs, le ministre tchadien
de l'Éducation, Moguina
Djimounta, a également déclaré
que cette rencontre permettra
d'identifier les points de similitude
entre les systèmes éducatifs des
pays du Sahel. Dans un discours
prononcé à la même occasion, il a
fait savoir que les pays du G5 du
Sahel partagent les mêmes défis
et enjeux, notant que cette réunion
constitue une occasion de discuter
et de partager des opinions, et de
faire le point sur les problèmes
propres à chaque pays. Mais le

ministre de l'Éducation du Burkina
Faso, Lionel Bilgo, a rappelé que
la région du Sahel est considérée
depuis des années comme vulné-
rable aux crises sécuritaires qui
menacent son existence et sa
coexistence. Bilgo en a outre sou-
ligné dans un discours durant la
réunion, la nécessité de soutenir
l'initiative des pays du Sahel d'unir
leurs efforts et leurs expériences
pour faire face aux déséquilibres
sécuritaires et relever les défis
pour parvenir à une éducation de
qualité pour les enfants de la
région.

Le G5 Sahel est un groupement
régional de coordination et de
coopération créé en 2014, dans le
but de faire face aux défis sécuri-
taires et économiques, et com-
prend la Mauritanie, le Burkina
Faso, le Tchad, le Niger et le Mali.

Agences

Mauritanie 

Les pays du Sahel cherchent des opportunités
pour renforcer leurs systèmes éducatifs

Libye
Fin de mission pour
la conseillère du SG

de l'ONU
La conseillère spéciale du
Secrétaire général de l'ONU pour
la Libye, Stéphanie Williams, a
terminé son mandat, a indiqué
son bureau  sans annoncer de
remplaçant, alors que la mission
d'appui des Nations unies en
Libye (Manul) vient d'être
renouvelée seulement pour trois
mois. Antonio Guterres a salué,
par l'intermédiaire de son porte-
parole, l'«engagement» de la
diplomate pour «rechercher une
solution à la crise politique en
Libye». Il a également assuré de
l'engagement des Nations unies
«à soutenir un processus dirigé
par les Libyens pour faire face
aux défis qui persistent et assurer
la tenue d'élections
présidentielles et parlementaires
aussi vite que possible».
Stephanie Williams avait été
nommée «conseillère spéciale»
pour la Libye par le Secrétaire
général, après la démission
abrupte en novembre du
Slovaque Jan Kubis, «émissaire»
de l'ONU dont la nomination
nécessite l'aval du Conseil de
sécurité. «Nous essayons,
aussitôt que possible, d'avoir au
moins quelqu'un par intérim pour
assurer les tâches que Stephanie
Williams assurait», avait indiqué il
y a quelques jours un porte-
parole d'Antonio Guterres. La
semaine dernière, le Conseil de
sécurité a renouvelé la Manul
seulement pour trois mois,
jusqu'au 31 octobre. R. M. 
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Par Hamid Messir

L’
auteur de «Thavalizt» a
plongé le public, venu
nombreux pour la
seconde soirée consé-

cutive de son passage à Tizi
Ouzou, dans une ambiance
électrique pendant une bonne
partie de son spectacle. Ses
fans, des jeunes pour la majori-
té, ont repris en chœur toutes les
chansons tirées de son riche
répertoire et interprétées à l'oc-
casion. La communion était par-
faite entre l'artiste et le public.
«Sin watannene» (Deux mala-
dies), «Ssfina» (bâteau), «Aneft-
iyi-kan» (Laissez-moi), «Anef-As I
Tuzyint» (Laissez la belle),
«Hurya» (Houria) et d'autres titres
de son répertoire ont été inter-
prétés au bonheur de ses fans
qui les  reprenaient en chœur.
Pour permettre à ses musiciens
de faire une pause, Ali Amran a
choisi de chanter quelques-uns
de ses titres comme «A Bu-
Lehmum» (Celui qui a des sou-
cis), «Aqlalesse» (Lionceau) à  la
guitare. Ce n'est qu'aux environs
de minuit et avec la chanson
«Thavalizt» (La valise) que le roc-
ker kabyle a conclu son beau
spectacle. Approché à la fin de
son concert, Ali Amran nous a
confié qu'il était ému de retrou-
ver son public après une si
longue absence et qu'il venait
d'animer l'un des meilleurs spec-
tacles de sa tournée de l'été. La
communion a été forte avec son
public car celui-ci connaissait

parfaitement son répertoire
grâce  aux réseaux sociaux de,
l'avis de la vedette de la chanson
kabyle rock. Néanmoins, Ali
Amran a reconnu que se produi-
re en Algérie demeure «difficile»,
tout en saluant quelques-unes
des initiatives privées pour orga-
niser les tournées des artistes.
Interrogé sur ces projets futurs, il
a annoncé la préparation d'un
hommage au chanteur Cheikh
El-Hasnaoui qui consiste à retra-
vailler ses œuvres avec de la

musique traditionnelle et une
touche moderne en reprenant
dans un album une douzaine de
ses chansons. Pour Ali Amran,
«ce retour aux sources de la
musique kabyle nous permettra
de mieux comprendre pour aller
encore dans le sens d'une
meilleure évolution». Enfin, la
star de la chanson kabyle rock
donne rendez-vous à ses fans le
jeudi 4 août à Tichy (Bejaïa) pour
conclure sa tournée artistique en
Kabylie. H. M.

Tizi Ouzou

Le rocker Ali Amran enflamme
le théâtre de verdure Mohia   

 Le théâtre de verdure Mohia de Tizi Ouzou a vibré, lundi soir, durant
deux heures, au rythme des chants et musiques interprétés par la vedette

du rock kabyle Ali Amran.

Handball/ Mondial féminin U18 (Gr.A-3e J)

La sélection algérienne fémi-
nine de handball des moins de
18 ans (U18) a concédé sa troi-
sième défaite face à l'Islande 42
à 18 (mi-temps : 23-8), hier,
pour le compte de la troisième
et dernière journée du tour pré-
liminaire (Gr.A) du Mondial de la
catégorie qui se déroule à
Skopje (Macédoine du Nord).
Avec cette troisième défaite, le
sept algérien est éliminé du
Mondial féminin des moins de
18 ans. Les deux premières
défaites ont été concédées res-
pectivement face au
Monténégro (16-38) et la Suède
(30-54). Cette neuvième édition
du Mondial de la catégorie enre-
gistre la présence pour la pre-

mière fois de 32 pays : 20
d'Europe, cinq d'Asie, quatre
d'Afrique et trois d'Amérique
centrale et du Sud. Les deux
premiers de chaque groupe (A,
B, C, D, E, F,G, H) se qualifieront
au Tour principal, puis les deux
premiers de chaque poule du
Tour principal sont qualifiés
pour les quarts de finale. Les
autres équipes éliminées dès la
phase de poules disputeront la
Coupe du Président. La sélec-
tion féminine algérienne de
handball (U18) s'était qualifiée
au Mondial 2022, en décrochant
la 3e place du Championnat
d'Afrique des nations, disputée
en mars dernier à Conakry
(Guinée). M. K.

L'Algérie s'incline face à l'Islande 

Aéroport international Houari-Boumediene

La police des frontières de
l'aéroport international Houari-
Boumediene a procédé, le week-
end dernier, à l'arrestation d'un
individu pour tentative de trans-
fert illicite d'un montant de plus
de 72 000 euros vers Istanbul
(Turquie), a indiqué, hier,  un
communiqué des services de la
Sûreté nationale. Les services
de la police des frontières de
l'aéroport Houari-Boumediene
ont procédé, le week-end der-

nier, à l'arrestation d'un individu
qui tentait de transférer illicite-
ment vers Istanbul (Turquie), un
montant de 72 500 euros, qui
était soigneusement dissimulé
dans ses bagages, précise-t-on
de même source. Après par-
achèvement de l'enquête, le sus-
pect a été présenté devant le
procureur de la République terri-
torialement compétent, conclut
le communiqué. 

R. N.

Un individu arrêté et plus de 72 000 euros saisis  

Foot/ 8e Coupe arabe des U20 (1/2 finale) Algérie-Egypte

L'équipe nationale de foot-
ball des moins de 20 ans (U20)
défiera son homologue égyp-
tienne, aujourd'hui au stade
Emir Sultan Bin Abdelaziz
d'Abha (19h00 algériennes),
pour tenter d'arracher sa qualifi-
cation à la finale de la 8e Coupe
arabe de la catégorie qui se
déroule en Arabie saoudite.

Qualifiée pour le dernier
carré dimanche aux dépens de
la Tunisie (1-0), l'équipe natio-
nale aura à cœur de poursuivre
son bonhomme de chemin
dans cette compétition et réédi-
ter la même performance réali-
sée lors de la précédente édi-
tion en Egypte (2021), quant à
elle avait atteint la finale, perdue
face aux Saoudiens (2-1).

La mission des coéquipiers
de Rahou Jores sera certaine-
ment difficile face à l'Egypte,
considérée comme l'un des
gros morceaux du continent
africain, et qui a atteint les
demi-finales en éliminant le
Maroc (2-1), après avoir été
menée au score. Sur le plan
des statistiques, les Egyptiens
ont inscrit cinq buts contre un
encaissé en trois matchs, alors
que l'Algérie a fait mieux sur le
plan offensif que les
«Pharaons» en marquant six
buts contre deux buts encais-
sés. Outre la bataille du rec-
tangle entre les 22 protago-

nistes, le sélectionneur national
Mohamed Lacette et son homo-
logue égyptien, Mohamed
Ouahba, vont s'adonner à un
duel tactique sur le banc de
touche. Dans l'autre demi-fina-
le, l'Arabie saoudite, pays hôte
et tenante du titre, sera oppo-
sée un peu plus tôt dans la jour-
née à la surprenante équipe
palestinienne au stade d'Abha
(14h30). Les Saoudiens, qui
bénéficieront de la faveur des
pronostics, ont dû aller jusqu'à
la séance fatidique des tirs au
but face au Yémen (0-0 , aux
t.a.b : 3-1) pour se qualifier aux
demi-finales, idem pour la
Palestine qui a écarté la
Jordanie (1-1, aux 
t.a.b : 5-4).

La finale programmée initia-
lement le samedi 6 août, a été
décalée de 24 heures, et se
jouera le dimanche 7 août au
stade d'Abha (17h30).

R. N.

Les «Verts» à 90 minutes de la finale

L es services de la Sûreté de wilaya
d'Alger ont lancé, hier, un appel au
public au sujet d'un individu suspecté

dans plusieurs affaires d'escroquerie dont
ont été victimes des personnes physiques et
morales, invitant toute personne ayant eu
affaire à lui à se rapprocher de ses services. 

«Conformément aux dispositions de l'ar-
ticle 17 du code de procédure pénale et en

application du mandat délivré par le parquet
de la République près le tribunal de Bir
Mourad Raïs, les services de la Sûreté de
wilaya d'Alger portent à la connaissance des
citoyens que le dénommé S.B. est suspecté
dans plusieurs affaires d'escroquerie dont
ont été victimes de nombreuses personnes
physiques et morales», lit-on dans cet appel.
Les mêmes services ont invité «toute person-

ne ayant été victime du susnommé (rencon-
tré personnellement ou par contacté par télé-
phone) à se présenter au siège de la 3e cir-
conscription de la police judiciaire sis à
Château-neuf à El Biar (Alger) ou au commis-
sariat le plus proche dans le territoire de la
République en vue de déposer plainte ou
témoigner dans cette affaire», a ajouté la
même source. Maya H.

Impliqué dans plusieurs affaires d'escroquerie  

La Sûreté d'Alger lance un appel aux victimes d'un arnaqueur

Poursuivie dans l’affaire du film «Ahmed Bey»
La productrice Samira Hadj Djilani acquittée 

LA PRODUCTRICE cinématographique Samira Hadj Djilani a été
acquittée, hier, par la cour d’Alger, dans l’affaire du film «Ahmed
Bey». En 2020, cette productrice et cadre au ministère de la Culture
a été poursuivie pour plusieurs chefs d’inculpation, à savoir blanchi-
ment d’argent, abus de fonctions, dilapidation de deniers publics et
transfert illicite de capitaux vers l’étranger.  

R. N. 


